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Points-clés 
• En septembre, plus de 14 000 tonnes de produits aquatiques ont été vendues en halles à marée, 

soit des volumes inférieurs de 1 % à la moyenne biannuelle, et en hausse de 6 % par rapport au 
mois dernier, hausse constatée sur l’ensemble des façades sauf l’Atlantique. 

• Les hausses d’apports entre août et septembre se sont produites chez les poissons fins (+ 4 %), les 
petits pélagiques (+ 10 %) et les céphalopodes (+ 39 %). Mis à part chez ces derniers, les volumes 
vendus se trouvent inférieurs à la moyenne des deux dernières années. 

• Le cours moyen toutes espèces confondues baisse de 12 % sur un mois même s’il reste supérieur 
de 9 % par rapport à la moyenne biannuelle. Cette baisse de cours concerne toutes les façades 
françaises, excepté les Hauts-de-France. Elle a concerné les petits pélagiques (- 6 %), les 
céphalopodes (- 8 %) et les poissons fins (- 13 %). 

 

 
1 – Débarquements 
Débarquements en France métropolitaine des navires sous pavillon français de plus de 12 mètres1 
Sur le mois de septembre, 683 navires de plus de 12 mètres ont débarqué près de 20 176 tonnes, soit 7 navires de moins par 
rapport au mois d’août et une baisse de 23  % des volumes. 
Par rapport au même mois de 2020, septembre 2021 se caractérise par une stabilité (2 navires actifs de moins), mais par des 
volumes en baisse de 13 %. 

mois année Volume (en kg) navires 

8 2019 24 723 794 692 

9 2019 21 302 624 684 

10 2019 26 261 871 731 

11 2019 25 540 938 712 

12 2019 22 095 954 729 

1 2020 17 277 626 713 

2 2020 23 693 812 725 

3 2020 19 308 649 725 

4 2020 16 808 796 535 

5 2020 18 565 575 631 

6 2020 21 611 944 682 

7 2020 23 238 192 691 

8 2020 23 470 356 684 

9 2020 23 270 014 685 

10 2020 23 356 287 738 

11 2020 23 972 359 732 

12 2020 19 063 132 722 

1 2021 18 448 849 726 

2 2021 18 603 150 727 

3 2021 22 163 298 755 

4 2021 24 790 874 734 

5 2021 13 398 788 705 

6 2021 25 014 029 694 

7 2021 19 292 790 688 

8 2021 26 148 361 690 

9 2021 20 175 884 683 

                                                 
1 hors bases avancées et débarquements pour mise en vente à l’étranger. 
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2 – Première mise en vente des produits de la pêche 
NB : la note ci-dessous inclut les ventes hors criée, qui sont à considérer avec précaution. En effet, ces ventes sont sous-
déclarées mais il n’est pas possible d’identifier précisément l’ampleur de cette sous-déclaration. 
 
2.1 - Ventes totales (halles à marée et hors criée) 
 
Les ventes en halles à marée et hors criée ont augmenté de 1 % entre les mois d’août et septembre en volume mais sont en 
recul de 12 % en valeur, le prix moyen étant en baisse de 13 %. 

    Total France (Halles à marée + hors criée) 

    volume (t)  prix (€/kg)  valeur (k€) 
janv-20 16 226 3,52 57 159 

févr-20 14 717 3,49 51 312 

mars-20 13 180 3,22 42 399 

avr-20 11 290 3,03 34 247 

mai-20 12 700 3,05 38 674 

juin-20 18 445 2,95 54 476 

juil-20 18 212 3,03 55 176 

août-20 17 361 3,37 58 421 

sept-20 17 798 2,98 52 996 

oct-20 16 923 3,00 50 793 

nov-20 18 402 3,15 57 891 

déc-20 15 845 4,16 65 993 

janv-21 15 540 3,44 53 401 

févr-21 15 273 3,47 53 070 

mars-21 17 283 3,37 58 183 

avr-21 15 581 3,32 51 752 

mai-21 12 253 3,93 48 158 

juin-21 17 311 3,35 57 938 

juil-21 14 648 3,89 57 030 

août-21 17 688 3,79 67 021 

sept-21 17 783 3,31 58 936 

Evolution sept/août 1% -13% -12% 

Evolution sept 2021 – moyenne 

sept 2019/2020 

-1% 8% 8% 

  
2.2 - Ventes en halles à marée (ventes aux enchères et ventes de gré à gré) : 
 
Les ventes en halles à marée sont en hausse sur un mois (+ 6 %) mais toujours en-dessous par rapport à la 
moyenne observée sur les deux années précédentes (- 1 %). Le prix moyen baisse de 12 % par rapport au mois 
dernier mais augmente de 9 % par rapport à la moyenne biannuelle.  
En septembre, les volumes vendus en gré à gré (40 % des ventes contre 19 % en mars) et les ventes aux enchères, 
ont augmenté (+ 11 % pour le gré à gré, soit 3 % au-dessus de la moyenne biannuelle et + 4 % pour les ventes aux 
enchères, soit 4 % en-dessous la moyenne biannuelle). Cette hausse des volumes sur un mois s’explique par 
l’augmentation du nombre de navires vendeurs (+ 8 % pour les ventes aux enchères et + 11 % pour   les ventes de 
gré à gré). Dans le même temps, le nombre d’acheteurs a augmenté de 9 % sur un mois pour les ventes aux 
enchères et de 8 % pour les ventes en gré à gré. Tous types de vente confondus, le nombre de navire vendeurs 
et d’acheteurs est équivalent à la moyenne biannuelle pour un mois de septembre. 
Les quantités invendues ont fortement reculé (- 60 % entre août et septembre, - 36 % par rapport à septembre 
2019-2020) et ne représentent plus que 0,1 % du total des ventes, contre 0,3 % en août et 0,2 % en septembre 
2019-2020. Les interventions de la part des OP (1 % des ventes) ont également baissé (- 29 % sur un mois et - 35 % 
par rapport à la moyenne biannuelle).  
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Cette hausse des volumes vendus est constatée sur l’ensemble des façades, excepté l’Atlantique (- 5 %) : + 9 % 
en Bretagne sud et en Hauts-de-France, + 11 % en Manche + 18 % en Méditerranée. Toutefois, en dehors de la 
Bretagne sud (+ 3 %), ces volumes restent tous en-dessous de la moyenne biannuelle (- 2 % en Manche, - 3 % en 
Hauts-de-France, - 7 % sur la façade Atlantique, - 12 % en Méditerranée).  
Par rapport au mois dernier, les cours baissent de 9 % en Manche, de 10 % en Bretagne sud, de 12 % en Atlantique, 
et de 21 % en Méditerranée suivant en cela la tendance nationale. Ils sont en hausse, en revanche, de 2 % en 
Hauts-de-France. Par rapport à la moyenne biannuelle, l’ensemble des façades affichent des niveaux de 
valorisation supérieurs: +  7 % en Bretagne sud, +  11 % en façade méditerranéenne et Atlantique, + 13 % en 
Manche.  
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Analyse par halles à marée 
 

Halle à marée 
Volume mois 
de sept (kg) 

Evolution 
volumes sept/ 
août 

Prix juin (€) 
Evolution 
prix sept/ 
août 

Valeurs (€) 

Evolution 
valeurs 
sept/ 
août 

Évolution 
valeurs / 
moyenne 
2019-  2020 

Agde 110 074 - 2 % 5,42 - 22 % 596 623 - 22 % - 10 % 

Arcachon 74 041 - 15 % 10,07 - 1 % 745 917 - 1 % - 9 % 

Audierne 76 896 - 2 % 11,12 - 22 % 854 978 - 22 % + 54 % 

Boulogne 1 354 241 + 9 % 2,50 + 2 % 3 380 048 + 2 % + 14 % 

Brest 147 815 + 9 % 6,42 - 22 % 949 185 - 22 % + 40 % 

Cherbourg 377 108 - 6 % 2,67 + 14 % 1 008 583 + 14 % 0 % 

Concarneau 227 473 - 43 % 6,90 + 54 % 1 569 709 + 54 % + 56 % 

Dieppe 126 760 - 8 % 2,77 + 33 % 351 564 + 33 % - 72 % 

Douarnenez 1 966 762 + 90 % 0,73 - 4 % 1 433 911 - 4 % + 515 % 

Erquy 721 561 + 6 % 3,59 - 3 % 2 591 251 - 3 % + 20 % 

Fécamp 105 848 + 21 % 5,50 + 18 % 582 154 + 18 % + 7 % 

Grandcamp 62 794 + 76 % 3,34 - 27 % 209 644 - 27 % - 14 % 

Granville 426 806 + 52 % 1,92 - 37 % 821 435 - 37 % + 3 % 

Île d’Yeu 446  6,00  2 674  - 75 % 

La Rochelle 181 376 + 9 % 5,16 - 22 % 935 323 - 22 % + 25 % 

La Turballe 700 366 + 27 % 3,64 + 2 % 2 548 192 + 2 % - 6 % 

Le Croisic 143 094 - 9 % 7,56 - 24 % 1 081 292 - 24 % + 20 % 

Le Grau du roi 195 275 + 33 % 5,61 - 22 % 1 095 910 - 22 % - 3 % 

Le Guilvinec 1 236 546 + 1 % 4,29 - 12 % 5 310 723 - 12 % + 3 % 
Les Sables 
d'Olonne 396 552 - 10 % 6,43 - 9 % 2 548 819 - 9 % - 8 % 

Loctudy 213 990 + 15 % 4,55 + 1 % 974 422 + 1 % + 38 % 

Lorient 1 597 749 + 2 % 3,55 0 % 5 673 052 0 % + 6 % 

Noirmoutier 93 127 - 9 % 9,11 - 14 % 848 691 - 14 % + 6 % 

Oléron 288 772 - 13 % 6,69 - 18 % 1 931 350 - 18 % - 3 % 

Port en Bessin 569 027 + 20 % 2,71 - 2 % 1 540 844 - 2 % - 1 % 

Port- la- Nouvelle 94 741 + 20 % 4,51 - 19 % 427 641 - 19 % - 8 % 

Quiberon 177 986 + 15 % 4,42 + 10 % 786 553 + 10 % + 64 % 

Roscoff 455 129 + 15 % 4,45 - 18 % 2 024 277 - 18 % + 13 % 

Royan 48 832 - 14 % 11,87 - 7 % 579 424 - 7 % - 4 % 

Sète 215 819 + 18 % 5,11 - 20 % 1 102 462 - 20 % + 5 % 
St Gilles Croix de 
Vie 160 566 + 56 % 4,19 - 29 % 673 163 - 29 % + 11 % 

St Guénolé 136 875 - 74 % 5,57 + 185 % 762 295 + 185 % - 34 % 

St Jean de Luz 963 575 - 21 % 3,17 - 8 % 3 057 892 - 8 % + 22 % 
St Malo 28 633 + 14 % 4,05 + 1 % 115 876 + 1 % + 71 % 
St Quay Portrieux 422 457 - 6 % 4,04 - 8 % 1 708 320 - 8 % + 6 % 

Hors criée 3 684 303 - 17 % 
             

2,20    - 25 % 8 112 024 - 38 % + 5 % 
Source : VISIOMer 
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Analyse par espèces 
  

Volumes 
mois de 
septembre 
(kg) 

Evolution 
volumes 
septembre/ 
août 

Prix 
septembre 
(€) 

Evolution 
prix 
septembre/
août 

Valeurs 
septembre 
(€) 

Evolution 
valeurs 
septembre 
/ août 

Évolution 
valeurs / 
moyenne 
2019-  2020 

SARDINE COMMUNE 2 330 962 + 7  % 0,77 - 6 % 1 785 212 0 % + 1 % 
thon germon 1 527 754 + 38 % 2,94 - 1 % 4 487 723 + 36 % - 3 % 
SEICHE COMMUNE 620 680 + 9 % 5,09 - 11 % 3 158 719 - 3 % + 23 % 
MERLU COMMUN 832 796 - 24 % 3,37 - 1 % 2 806 252 - 24 % - 1 % 
BAUDROIES 819 164 - 3 % 5,9 - 7 % 4 829 844 - 9 % + 7 % 
MAQUEREAU COMMUN 698 388 + 27 % 1,58 - 17 % 1 106 515 + 5 % + 21 % 
ANCHOIS COMMUN 11 038 + 109 % 0,13 - 72 % 1 474 - 41 % - 99 % 
EGLEFIN 380 045 + 21 % 2,14 - 7 % 815 119 + 12 % - 20 % 
MERLAN 322 592 - 5 % 2,34 + 8 % 753 911 + 3 % - 15 % 
LIEU NOIR 496 309 - 24 % 1,78 + 40 % 885 111 + 6 % + 37 % 
LINGUE FRANCHE 210 730 - 12 % 2,30 + 5 % 484 132 - 8 % - 33 % 
ROUGET-BARBET DE 
ROCHE 

166 275 + 28 % 6,65 + 20 % 1 106 166 + 3 % - 11 % 

PETITE ROUSSETTE 281 135 - 8 % 0,38 + 28 % 107 658 + 17 % - 4 % 
CONGRE 306 221 + 37 % 1,23 - 12 % 377 069 + 20 % + 8 % 
GRONDIN ROUGE 236 176 + 12 % 0,86 - 11 % 204 252 - 1 % + 5 % 
SOLE COMMUNE 229 107 + 19 % 16,90 - 19 % 3 872 581 - 4 % + 6 % 
BUCCIN dit BULOT 181 238 - 18 % 2,94 - 2 % 533 805 - 20 % - 5 % 
CALMARS 163 103 + 111 % 8,88 - 27 % 1 448 538 + 54 % - 4 % 
CARDINE FRANCHE 171 055 - 1 % 2,47 + 13 % 422 621 + 12 % - 28 % 
TACAUD COMMUN 208 584 - 5 % 0,84 + 11 % 176 612 + 11 % - 11 % 
EMISSOLES 197 690 - 4 % 1,30 + 12 % 257 558 + 7 % + 5 % 
CHINCHARD COMMUN 100 221 + 12 % 0,97 + 27 % 98 145 + 42 % - 9 % 
BAR COMMUN OU 
EUROPEEN 

132 332 + 17 % 17,97 - 26 % 2 378 547 - 14 % - 2 % 

PLIE COMMUNE 59 400 + 33 % 3,08 - 18 % 183 138 + 9 % - 26 % 
RAIE FLEURIE 120 001 + 5 % 1,79 + 6 % 215 376 + 11 % - 14 % 
AMANDE DE MER 292 500 + 145 % 0,46 - 25 % 136 774 + 83 % + 83 % 
RAIE BOUCLEE 155 067 + 9 % 1,93 - 4 % 300 795 + 4 % + 13 % 
TOURTEAU dît CRABE 82 125 + 5 % 4,90 + 23 % 403 137 - 20 % - 11 % 
SAINT-PIERRE 106 995 + 4 % 15,16 - 23 % 1 622 129 - 20 % + 8 % 
RAIE LISSE dite BLONDE 128 757 + 35 % 2,49 0 % 321 149 + 35 % + 22 % 

 
Le rythme d’achat de la restauration commerciale peine à retrouver ses niveaux d’avant crise sanitaire, étant 
entendu que la fin des vacances scolaires et de la saison touristique participe à cette réduction des commandes 
au profit plutôt de la restauration collective.  
 

• Analyse des volumes 
 
Les volumes de petits pélagiques ont continué leur progression (+ 10 %) en un mois, bien qu’à un rythme plus 
modéré que pendant la période estivale et sont 7 % inférieurs à la moyenne des deux années précédentes pour 
un mois de septembre. Les trois principales espèces (sardine, maquereau, chinchard) sont en hausse par rapport 
à août, soit par rapport à la moyenne biannuelle des niveaux de vente 1 % supérieurs pour la sardine et le 
maquereau mais 31 % inférieurs pour le chinchard. Le nombre de navires est stable en un mois pour la sardine 
et le chinchard, en hausse de 9 % pour le maquereau. En termes de lots vendus en criée, la sardine a baissé de 
25 % quand le maquereau (+ 16 %) et le chinchard (+ 35 %) ont été plus présents à la vente en septembre. Si l’on 
compare par rapport à la situation moyenne des deux dernières années, le nombre de navires vendeurs ainsi 
que le nombre de lots présentés à la vente sont bien en-dessous en septembre 2021.  
 
Les poissons fins participent également à cette hausse des quantités vendues (+ 4 %) au niveau national mais les 
volumes sont 8 % en-dessous de la moyenne biannuelle. Derrière cette hausse se cachent de nombreuses 
disparités d’évolution entre les espèces. Si le Saint-Pierre (+ 4 %), le bar (+ 17 %), la sole (+ 19 %) et le rouget-barbet 
(+ 28 %) confirment la tendance positive en un mois sur le plan des quantités vendues, la cardine franche (- 1 %), 
la baudroie (- 3 %) et le turbot (- 10 %) contribuent à relativiser cet accroissement des apports dans cette 
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catégorie. En revanche, la comparaison avec la situation de septembre 2019-2020 montre clairement que le 
niveau de ventes de septembre 2021 n’a pas retrouvé ses niveaux habituels : - 2 % pour la sole, - 3 % pour la 
cardine franche, - 7 % pour le Saint-Pierre, - 13 % pour le turbot, - 15 % pour le bar et – 39 % pour le rouget-barbet. 
Sur un mois, on voit bien la hausse d’apport de cette catégorie à travers l’activité des navires, en hausse sur 
l’ensemble des espèces, mais sur la moyenne des mois de septembre, on mesure aussi que ce qui est présenté 
à la vente est plus faible (nombre de lots en baisse sur chacune des espèces de cette catégorie).  
 

Pour les poissons blancs, les volumes ont baissé par rapport à août (- 14 %), même s’ils se situent aux mêmes 
niveaux qu’en septembre 2019-2020. En effet, la plupart des espèces de cette catégorie sont en repli, sauf 
l’églefin (+ 21 %). En atteste, le nombre de lots présentés à la vente a diminué en un mois pour le merlan (- 2 %), 
le merlu (- 10 %) ou encore pour le lieu noir (- 23 %). Par rapport à la moyenne des années 2019-2020 en 
septembre, la plupart des espèces ont des quantités vendues en septembre 2021 en-dessous de la moyenne, 
sauf pour le merlu (+ 6 %), le lieu noir (+ 32 %) et la lingue bleue (deux fois supérieures). En témoigne, la baisse du 
nombre de bateaux ayant pêché chacune des espèces de cette catégorie par rapport à la moyenne biannuelle, 
si l’on met à part la lingue bleue pour laquelle ce chiffre est stable : - 2 % pour le merlan, - 5 % pour le merlu, - 6 % 
pour le tacaud et la lingue franche, - 8 % pour le lieu noir, - 9 % pour le lieu jaune et – 20 % pour l’églefin.  
 

Sur les thons, la tendance sur un mois du germon est positive (+ 38 %) alors que celle du thon rouge est négative 
(- 61 %), les deux étant en baisse comparativement à la moyenne biannuelle (- 2 % pour le thon rouge et – 7 % 
pour le germon). Entre août et septembre, la dynamique du germon s’est traduit par un nombre de navires accru 
(+ 1 %) ainsi que par une forte hausse du nombre de lots présentés à la vente (+ 48 %) quand, dans le même 
temps, le repli du thon rouge peut se retrouver dans la baisse du navire vendant cette espèce (- 17 %) et celle du 
nombre de lots (- 51 %).  
 
En ce qui concerne les coquillages, le bulot et l’amande de mer ont connu une évolution inverse : le bulot a vu 
ses volumes régresser de 18 % entre août et septembre, soit 14 % de moins qu’en septembre 2019-2020, tandis 
que les quantités d’amande de mer ont plus que doublé en un mois et également plus que doublé par rapport 
à la moyenne biannuelle. Cela peut s’expliquer par le nombre de navires actifs sur ces deux espèces : trois fois 
plus de navires pêchent l’amande de mer en un mois, ce qui est le même niveau qu’en septembre 2019-2020, 
alors que pour le bulot, ils sont 16 % moins nombreux sur un mois et 11 % de moins par rapport à septembre 
2019-2020. 
 
Les céphalopodes sont en forte hausse (+ 39 %) dépassant même la moyenne biannuelle de 6 %. Ces volumes 
ont été surtout tirés par le calmar, dont les quantités vendues ont doublé en un mois, et dans une moindre 
mesure par la seiche (+ 9 %). Les deux espèces demeurent en-dessous de la moyenne des deux dernières années 
(- 8 % pour la seiche et – 21 % pour le calmar). Les deux céphalopodes présentent une activité de navires en 
hausse sur un mois (+ 21 % pour le calmar et + 27 % pour la seiche), soit un niveau équivalent à la moyenne 
biannuelle, ainsi qu’un nombre de lots mis en vente en augmentation (doublement du nombre pour le calmar, 
+ 6 % pour la seiche).  
  
Enfin, pour les crustacés, après le pic estival, les volumes entament leur baisse saisonnière pour la langoustine 
(- 48 %) et l’araignée de mer (- 68 %), le tourteau demeurant en dynamique positive (+ 5 %). Par rapport à 
septembre 2019-2020, les quantités vendues se trouvent inférieures pour l’araignée de mer (- 24 %) et le tourteau 
(- 25 %) alors qu’elles sont supérieures pour la langoustine (+ 37 %). Le nombre de navires actifs pour ces trois 
espèces s’est replié aussi bien par rapport au mois précédent que par rapport à la moyenne biannuelle. Le 
nombre de lots présentés à la vente a baissé plus fortement encore, exception faite de la langoustine dont les 
lots de septembre 2021 restent 22 % au-dessus de ceux des deux dernières années. 
 

• Analyse des cours 
 
Cet accroissement des volumes au niveau national s’est traduit par un retour à la normale du cours moyen toutes 
espèces confondues (- 12 %), après de fortes hausses de prix estivaux, tout en restant à des niveaux hauts par 
rapport à la moyenne biannuelle (+ 9 %).  
Tout d’abord, dans la catégorie des poissons nobles, le prix moyen a été marqué à la baisse (- 13 %), et ce, pour 
l’ensemble des espèces exceptée la cardine franche (+ 13 %). Le cours moyen est, en revanche, 12 % supérieur à 
la moyenne. En effet, les niveaux de valorisation sont systématiquement au-dessus en septembre de cette 
année, dans des proportions plus ou moins fortes selon les espèces : + 6 % pour la baudroie, + 8 % pour la sole, 
+ 16 % pour le bar et le Saint-Pierre, + 28 % pour le turbot, + 44 % pour le rouget-barbet. Le volume d’acheteurs a 
eu plutôt tendance à s’accroître entre août et septembre (+ 9 %), mais affiche un nombre inférieur de 1 % à ce 
qu’il était en septembre 2019-2021. 
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Les petits pélagiques contribuent également à la baisse des cours (- 6 %), tout en restant 7 % au-dessus de la 
moyenne des deux dernières années. Cependant, seul le maquereau suit ce cas de figure (- 17 % sur un mois, 
+ 19 % par rapport à la moyenne) puisque la sardine a vu son prix moyen régresser par rapport à août (- 6 %) et 
par rapport à septembre 2019-2020 (- 1 %) et celui du chinchard a augmenté de 27 % sur un mois et d’un tiers 
par rapport à la moyenne. 
La situation est disparate selon l’espèce chez les poissons blancs même si la hausse de valorisation domine 
(+ 2 %), tout en restant à un prix moyen inférieur à la moyenne (- 6 %) : d’un côté, le merlu (- 1 %), l’églefin (- 7 %), 
le lieu jaune (- 10 %), de l’autre, la lingue franche (+ 5 %), le merlan (+ 8 %), et le tacaud (+ 11 %) et le lieu noir (+ 40 %). 
Si l’on compare avec les deux années précédentes, le merlu et l’églefin ont une valorisation inférieure de 7 %, le 
tacaud de 8 % inférieur, les lingues de 16 à 18 % inférieures alors que le merlan (+ 1 %), le lieu noir (+ 4 %) et surtout 
le lieu jaune (+ 33 %) ont un prix moyen qui a augmenté en septembre 2021. Le nombre d’acheteurs pour cette 
catégorie a légèrement augmenté sur un mois (+ 2 %) mais se situe à un niveau semblable à celui de la moyenne 
des deux années passées. 
Le cours est également en baisse pour les coquillages tant pour le bulot (- 2 %) que pour l’amande de mer (- 25 %). 
Si le niveau de valorisation est 19 % inférieur à la moyenne pour l’amande de mer, il est 11 % supérieur pour le 
bulot. En témoigne peut-être le nombre d’acheteurs qui est également en hausse de 11 % pour le bulot comparé 
à la septembre 2019-2020 et en baisse de 14 % pour l’amande de mer entre les mêmes périodes. 
Enfin, le prix moyen diminue chez les crustacés : - 3 % pour la langoustine, - 13 % pour l’araignée de mer et – 23 % 
pour le tourteau. En septembre 2021, l’araignée de mer se vend en moyenne 8 % plus chère qu’en septembre 
2019-2020, le tourteau 19 % plus cher et la langoustine 5 % moins chère. 
  
2.3 - Ventes hors criée : 
 
Les ventes en hors-criée se sont repliées de 17 % entre août et septembre, passant de près de 4 444 tonnes à 
3 684 tonnes, mais elles restent à un niveau supérieur de 3 % par rapport à la moyenne biannuelle de septembre. 
En effet, le nombre de navires vendeurs en hors criée a diminué de 4 % sur un mois. Témoin de la forte baisse 
des cours en hors criée (- 25 %), le nombre d’acheteurs a fortement reculé (- 13 %). Pour le 2e mois consécutif, le 
thon germon constitue la 1e espèce déclarée en hors criée, avec 1 315 tonnes, même si les volumes baissent sur 
un mois de 2 %. 2e espèce déclarée, la sardine est également en régression sur un mois (- 6 %) avec 931 tonnes. 
Le chinchard a vu ses déclarations être multipliées par près de 6 en un mois, ce qui en fait la 3e espèce en volume 
en hors criée en septembre. Participant à la baisse de septembre, les volumes déclarés de bulot, 4e espèce, et de 
maquereau, 6e espèce, ont baissé respectivement de 12 % et de 50 %. À noter que les fortes déclarations des 
derniers mois pour le lieu noir et le cabillaud se sont effondrées en septembre. À l’inverse, les quantités déclarées 
de seiche, 5e espèce, ont augmenté de 58 %.  
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 


